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micro-trottoir

   Si vous pouviez, 
vous changeriez 
                   quoi ?Vous en rêviez ? La voilà. 

Avec cette baguette 
magique, vous avez le 
pouvoir de transformer 
ce qui vous pèse le plus 
en ce bas monde. Alors 
vous commencez par 
quoi ? �Par �Emmanuelle Eyles. 

�Photos �Fabrice Guyot.

Charlotte, 32 ans, restauratrice « J’aimerais vivre à Aix-en-Provence,  
ou bien à l’île de Ré. J’étouffe à Paris, même si j’adore cette ville  
et que mon mari et moi venons de prendre un nouveau bail  
pour un restaurant. Je rêve d’une ville à taille plus humaine, près de la mer, 
d’une maison avec un grand jardin et des arbres. »

De région
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Leesa, 43 ans, employée de bureau (avec Tilda, 6 ans)  
« A 23 ans j’ai choisi la sécurité. Depuis, je travaille dans un 
bureau, mais je rêve d’être chanteuse et j’ai une belle voix.  
Je participe à des concours et remporte des prix, j’y crois.  
A 43 ans, j’ai enfin confiance en moi, et je n’ai plus peur. »

Denisse, 36 ans, consultante « Ma vie est ici, elle est belle  
et pleine. J’adore mon métier, j’ai un amoureux et des amis. 
Mais mon pays c’est Cuba. C’est là que sont mes racines et ma 
famille. Un voyage par an, ce n’est pas assez. En plus, c’est cher 
et long ! Je changerais bien la distance Paris-Cuba. »

Laurine, 24 ans, directrice de marketing « Mon ami est 
danseur, il est algérien. Son visa “artistique” d’un an a expiré  
et nous sommes bloqués. J’aimerais changer la loi afin que  
les artistes étrangers résidant en France puissent voyager  
sans limites et travailler ici aussi longtemps qu’ils le souhaitent. »

Annie, 50 ans, secrétaire de rédaction « Ah oui ! Donnez-moi 
une baguette magique, que je puisse accrocher des sourires 
aux visages des Parisiens qui m’entourent. Je sais qu’ils sont 
pour la plupart gentils, et juste sur leurs gardes… mais  
qu’ils sourient ! Ça changerait tout pour tout le monde. »

Mon métier

La loi Les gens

Les distances
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micro-trottoir

Réagissez à cet article sur les forums de www.marieclaire.fr

Kevin, 33 ans, employé de ministère 
« Je me pacse aujourd’hui, après cinq 
ans d’amour fou. Or, depuis longtemps, 
j’avais l’idée de m’engager à 33 ans…  
J’ai un métier qui me comble,  
des amis intéressants et loyaux,  
je vis dans la plus belle ville du monde. 
Je ne veux pas changer une virgule. »

Alice, 23 ans, graphiste « Je rêve 
d’avoir un CDI, et ça me prend la tête. 
Je manque de sécurité, de sérénité.  
Je dois vivre chez mes parents,  
je n’ai pas d’appart, pas de projets,  
pas de vacances. Ma vie a par ailleurs  
du potentiel, et j’adore mon métier… 
Un CDI changerait tout pour moi. »

Anne-Marie, 46 ans, consultante 
« J’aimerais que la bienveillance soit  
une évidence pour tout le monde.  
Que la gentillesse coule de source  
et qu’on accorde tout naturellement 
aux autres la valeur qu’on s’accorde  
à soi-même. Tout cela est basique  
mais si difficile à appliquer… »

Karine, 43 ans, commerciale « Si j’avais 
quelques millions sur mon compte,  
ça changerait ma vie. Je travaille dans 
une agence de communication,  
et depuis des années je rêve de faire  
de la production cinématographique.  
Si j’avais des gros sous, je passerais  
enfin à l’acte et je m’éclaterais vraiment. »

Jacqueline, 38 ans, assistante 
maternelle « Au bout de dix-huit ans  
de mariage, c’est un grand enfant  
qui plane à 100 mille. Quand il prend un 
couteau, il ne ferme pas le tiroir, quand  
il prend le courrier, il ne ferme pas la 
boîte à lettres : je dois passer derrière lui  
pour tout. J’aimerais bien changer ça. »

Jeanne, 50 ans, comédienne  
« Si je pouvais, j’effacerais la timidité 
crasse qui m’a empêchée d’accéder aux 
compagnies de théâtre dont je rêvais et, 
en vingt-cinq ans, d’approcher les grands 
de mon métier. Aujourd’hui, je vois  
des gens de mon âge et de mon école  
se réaliser parce qu’eux ont osé. » ◼

La malveillance
Mon mari

Mon caractère
Mes revenus

Mon contrat de travail

Rien


